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SUB-COMMITTEE FOR ALPINE COURSES
Compte rendu - Genève, 1er octobre 2026

1. Introduction - Direction Alpine FIS
Janne - Directeur Alpin FIS. Le poste de Directeur Alpin est nouveau au sein de la FIS. Sa création répond à la volonté de
mieux coordonner et développer le ski alpin à tous les niveaux. La mission ne concerne donc pas uniquement la Coupe du
monde, mais l'ensemble de la filière, des enfants et des jeunes jusqu'au plus haut niveau, avec l'objectif d'améliorer la
coordination des sujets alpins au sein de la FIS.

2. Introduction d'Elena Gaja - Chair
122 certificats d'homologation ont été contrôlés, validés et publiés depuis la réunion de printemps. La base comporte
encore 263 missions ouvertes. Les membres sont invités à vérifier leurs listes et à signaler les anciennes demandes
pouvant être supprimées.

Le nouveau rapport d'inspection en ligne, lancé en novembre dernier, fonctionne désormais de manière satisfaisante.
Les principaux petits bugs et ajustements ont été corrigés.

Elena annonce également un point de housekeeping sur le système d'homologation en ligne ainsi que la présentation du
projet de parcours de formation et de qualification des inspecteurs.

3. Rapports des Race Directors

Jordi

Une préoccupation est soulevée concernant une piste non homologuée en Super-G. La largeur disponible ne permettrait
pas, selon les observations faites, de positionner correctement certaines portes extérieures, avec en plus la présence de
canons à neige et d'installations sur les côtés. Une vérification est demandée afin de s'assurer que la configuration permet
réellement d'organiser un Super-G dans des conditions satisfaisantes.

Pour la saison à venir, la majorité des inspections sont terminées. Restent notamment des passages à Saalbach, St.
Anton et Zauchensee. L'homologation Super-G de St. Anton n'apparaît pas encore sur le site ; il est indiqué que le dossier
est en cours de traitement.

Wim

La plupart des dossiers sont finalisés, avec encore deux événements dans le processus d'homologation. Plusieurs sites ont
réalisé des investissements importants en matière de sécurité et de remodelage du terrain. En France, de nombreuses
améliorations ont également été réalisées sans nécessiter de nouvelle homologation, mais avec un effet positif sur la
sécurité.

La nouvelle piste de La Molina doit être utilisée pour la première fois à ce niveau. Un travail d'évaluation est également en
cours en Géorgie : d'anciennes homologations existent, mais de nouvelles demandes devraient être déposées.

4. Housekeeping - Online Homologation System
Children (CHI) / Entry League (ENL). Ces options doivent être activées uniquement lorsque l'homologation est limitée à
ces catégories. Si le dénivelé permet une homologation FIS standard, elles ne doivent pas être cochées.

Featured Image. Une photo pertinente peut être sélectionnée pour apparaître dans le calendrier FIS. Le fichier doit être en
JPG et ne doit pas montrer d'informations sensibles, notamment des éléments de sécurité qu'il ne serait pas approprié de
publier.

5. Snowfarming, dépôts de neige et homologations
L'utilisation croissante du snowfarming et des dépôts de neige pour les premières courses de la saison pose une nouvelle
question au processus d'homologation. Plusieurs sites de haut niveau sont déjà concernés, notamment Sölden, Levi et
Suomu.
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L'homologation est traditionnellement réalisée sans neige, afin d'observer le terrain dans sa configuration la plus
défavorable et de définir les protections nécessaires. Or les dépôts peuvent atteindre 5 à 7 mètres, voire davantage, ce
qui modifie le profil réel, les bords de piste et les zones de dégagement.

Plusieurs pistes sont évoquées : durée d'homologation réduite dans certains cas, mention spécifique dans le rapport
d'inspection, recommandations aux jurys, nouvelle inspection ou inspection à distance lorsque la configuration
snowfarming est connue. Le sujet concerne également les pistes d'entraînement, où aucun jury ou TD n'est
nécessairement présent.

L'objectif est d'adapter progressivement le processus d'homologation à cette nouvelle réalité, sans compliquer inutilement
l'organisation des sites qui utilisent cette technique pour maintenir les entraînements et les compétitions de début de
saison.
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6. Parcours de qualification des inspecteurs

Niveau Titre Statut Disciplines Autonomie

L1 Applicant En formation Toutes Non

L2 Candidate En formation Toutes Non

L3 Inspector (Technical) Qualifié SL / GS / PAR Oui

L4 Senior Inspector (Speed) Qualifié SL / GS / PAR / SG / DH Oui

Progression proposée : accès au L3 après au minimum 2 ans et 3 inspections, avec rapports transmis à la Chair ; accès
au L4 après au minimum 2 années supplémentaires et 4 missions d'homologation.

Cadre détaillé des compétences et de l'évaluation

Niveau Objectif Compétences principales Évaluation / preuve de compétence Statut

L1 - Applicant Comprendre le système
d'homologation et son
objectif

Connaissance de base de l'ICR 650 ;
reconnaître terrain, largeur et dénivelé ;
bases de technique, tracé et
équipements ; comprendre la différence
entre inspecteur et jury.

Expliquer l'objectif et le processus
d'homologation ; décrire les éléments
qui rendent une piste conforme.

Non autonome

L2 - Candidate Appliquer les règles sous
supervision

Appliquer les critères fondamentaux ;
identifier les non-conformités ; identifier
les risques élémentaires liés à la
sécurité.

Identifier les éléments non conformes et
les principaux problèmes de sécurité.

Non autonome

L3 - Inspector
(Technical)

Évaluation autonome SL
/ GS / PAR

Évaluer rythme, largeur et dénivelé ;
faisabilité du tracé ; limites techniques ;
utilisation autonome de la plateforme
FIS d'homologation en ligne.

Justifier l'adéquation du terrain ;
expliquer les contraintes ; décider
approbation / non-approbation pour les
épreuves techniques ; proposer les
améliorations nécessaires.

Autonome SL /
GS / PAR

L4 - Senior
Inspector

Jugement complet en
matière d'homologation

Évaluer SL / GS / PAR / SG / DH ;
vitesse, terrain, risques et trajectoires ;
interpréter les règles au-delà des seules
exigences minimales.

Décider approbation / non-approbation,
y compris pour les pistes de vitesse ;
justifier les décisions en tenant compte
des risques résiduels.

Totalement
autonome

Principe et discussion

Le projet vise avant tout à formaliser et rendre transparent le système existant. Les nouveaux inspecteurs commencent
généralement par les disciplines techniques, sous accompagnement d'un mentor, puis accèdent aux missions de vitesse
après acquisition d'expérience.

Une éventuelle pré-étape avant L1 est envisagée. Elle serait principalement destinée aux nations ne disposant pas d'une
formation nationale structurée. Pour les fédérations disposant déjà d'un cursus solide, l'objectif n'est pas de répéter
inutilement la formation existante.

Lors de l'échange, l'Autriche souligne que les candidats proposés par une fédération structurée sont souvent déjà formés
et expérimentés. Elena précise que la préformation envisagée doit seulement fournir un socle minimal commun avant
l'entrée dans le cursus FIS. Elle cite notamment le fonctionnement avec la France, où les nouveaux candidats sont
accompagnés par des inspecteurs expérimentés de leur pays.

Intervention de Murmann - Suisse

Murmann soutient l'orientation générale mais demande une distinction claire entre un véritable débutant et un candidat
possédant déjà une forte expérience professionnelle. Un entraîneur national, traceur, course setter ou rope worker ayant
travaillé en Coupe du monde ou aux Championnats du monde ne devrait pas nécessairement devoir parcourir tous les
niveaux depuis L1.

Il propose donc la possibilité d'une entrée accélérée ou directe à un niveau supérieur, par exemple L2, selon
l'expérience préalable. Il cite trois nouveaux candidats suisses disposant déjà d'une expérience importante.

Il demande également qui sera chargé de la formation, de l'évaluation et de la validation finale des candidats. Ces
modalités restent à définir, tout comme le contenu précis de la future formation en ligne.

7. Nature, biodiversité et durabilité
La FIS explore la mise en place d'une formation spécifique pour les inspecteurs sur la protection de la nature et de la
biodiversité. Des échanges sont en cours avec Sports for Nature, initiative associant notamment l'UICN, le CIO et le
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Programme des Nations Unies pour l'environnement.

Elena demande une formation courte, concrète et simple. Les inspecteurs n'ont pas vocation à devenir des experts
environnementaux, mais doivent être capables de poser les bonnes questions aux propriétaires et exploitants des pistes et
de reconnaître les sujets nécessitant une attention particulière.

Deux initiatives sont citées : SLOPE, projet environnemental impliquant notamment la Fédération Française de Ski et la
fédération norvégienne, et Winter Wildlife Traces, développé avec l'initiative Human-Wildlife de la Fondation Prince Albert
II de Monaco, consacré à la compréhension et à la réduction de l'impact des sports d'hiver sur la faune.

La FIS souhaite mieux intégrer les enjeux de nature et de biodiversité dans la planification des pistes. Les inspecteurs, par
leur rôle central dans l'homologation, pourront également apporter des retours de terrain sur les pratiques et difficultés
rencontrées par les exploitants.



